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AMÉRIQUE LATINE 

ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
 

Consolidation démocratique 

Passée la fièvre du dernier Sommet des Amérique de Trinité-et-Tobago, où le président 

Barack Obama a fait ses premiers pas dans la famille américaine, l’attention des 

observateurs a été dirigée vers les élections présidentielles et parlementaires ayant eu 

lieu dans de nombreux pays de la région. Ainsi, en Équateur, Rafael Correa n’a pas eu 

de problème pour être réélu à la présidence lors des élections générales d’avril. Au 

Panamá, c’est l’opposition de droite qui a remporté le siège présidentiel avec 

l’élection de Ricardo Martinelli, riche homme d’affaires, propriétaire, entre autres, de 

la plus importante chaîne de supermarchés du pays, Supermercados 99. 

Plus au sud, le Chili et le Brésil vivent les préparatifs pour la désignation des candidats 

des partis à la succession respective de Michelle Bachelet et de Lula, tandis que les 

argentins se préparent à renouveler leur parlement, scrutin qui prend la forme d’un 

référendum pour ou contre les Kirchner. 

Enfin, au Mexique, les débats politiques ont cédé la place à la lutte contre l’épidémie 

de grippe A. À la sortie de cette crise sanitaire, le président Felipe Calderón risque de 

subir des critiques quant aux mesures de prévention et de soins qui laissera de 

profondes séquelles économiques. 

 

Les meilleures villes pour faire des affaires 

Comme chaque année, la revue América Economía publie le classement des villes 

latino-américaines où le climat des affaires est le plus favorable. Ce classement se base 

sur des critères tels que le montant du PIB, la stabilité politique, le taux d’équipements 

en téléphone mobile et en Internet haut débit ou encore la sécurité. 

La tête du classement est occupée cette année par São Paulo (4ème l’an dernier) suivi 

par Miami et Santiago. Au niveau des villes ayant le mieux amélioré leur classement 

dans les dix premières places, figurent Mexico (de 10ème à 4ème), Rio de Janeiro  

(de 17ème à 7ème) et Lima (de 14ème à 9ème). 

À noter : certaines villes mexicaines ont connu des chutes importantes dans le 

classement entre les deux années comme par exemple Querétaro (de 6ème à 12ème), 

Guadalajara (de 8ème à 15ème) et Puebla (de 12ème à 23ème). De même, Monterrey a 

quitté la dernière marche du podium pour se placer désormais 6ème. 
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ARGENTINE 
 

FICHE PAYS 
 

 
Nom officiel República Argentina 
 
Superficie 2 791 810 km² 
 
Population 39,4M d’hab. 
 
Densité de population 14,11 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Buenos Aires – 3,1M d’hab. (Agglo. : 13,5M d’hab.) 
 
Villes principales  
Córdoba –  1,4M d’hab.  
Rosario – 1M d’hab. 
Mendoza – 870 000 hab.  
 
Régime politique République fédérale (23 provinces + Capitale fédérale) 
 
Chef d’État Cristina Elisabet Fernández de Kirchner (2008-2012) 
 
Monnaie Peso (ARS) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

ARGENTINE 
 

2007 
 

2008 2009 P 

 
PIB (Md$) 

 
250,0 266,3 265,5 

 
PIB (∆ %) 

 
8,7 5,0 -0,3 

 
PIB/hab. ($) 

 
6 427 6 759 6 739 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
11,5 11,5 11,5 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
20,0** 22,0** 18,0** 

 
Taux de chômage* (%) 

 
9,8 9,8 9,8 

 
Solde commercial (Md$) 

 
14,5 13,18 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

45,0 48,9 47,0 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
120,6 127,3 128,1 

/USD 
 

3,14 
 

3,45 
Taux de 

change (ARS) 
au 31/12 

/EUR 
 

4,6 
 

4,92 

 

 

*Dernière donnée connue | ***Calcul réel non-officiel 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

25,8 
 

63,5 10,7 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
ARGENTINE 

 
Le dernier tango des KIRCHNER ? 

Il faut du culot pour présenter des listes électorales avec des candidats « appâts », tels 

que le gouverneur de la province de Buenos Aires, qui s’ils sont élus se désisteront 

certainement à la faveur des candidats qui figurent plus bas sur le bulletin de vote. Ce 

sont des astuces politiques auxquelles les argentins sont souvent confrontés. 

Cette fois-ci, Néstor et Cristina Kirchner ont pris le risque d’avancer les élections et 

se confronter au décès d’un ancien président radical qui a ravivé les sympathies pour 

ce parti auquel appartient le vice-président en exercice Julio Cleto Cobos, l’ennemi 

numéro un du couple présidentiel. Il ne faut pas non plus oublier le conflit avec le 

milieu rural, qui votera sûrement contre le parti des Kirchner, ni les candidats 

péronistes dissidents tant à Buenos Aires comme dans la province homonyme où se 

trouve une grande majorité d’électeurs supposés péronistes. 

Si le résultat de ces élections est globalement favorable aux Kirchner, il ne devrait pas 

avoir un grand changement dans la conduite politique du pays. Si le résultat est 

inverse, compte tenu du caractère du couple, il est difficile de prévoir leurs réactions, 

comme celle d’inclure dans la liste de leur parti une actrice à succès d’un certain âge, 

Nacha Guevara, sans aucune expérience ni capacité politique et incapable d’attirer 

d’autres électeurs que ses fans d’autrefois. 

 

Conjoncture : UIA contre INDEC 

Selon l’Union industrielle argentine (UIA), en mars 2009, l’activité du secteur 

industriel a reculé de 6,6% par rapport à mars 2008 (sans la progression de la 

consommation agroalimentaire, la chute aurait atteint 14%), tandis que pour l’INDEC 

(statistiques officielles), la baisse n’atteindrait que 0,4%. Pour l’UIA, tout baisse : la 

fabrication de véhicules et de machines, l’investissement, l’emploi, les heures 

supplémentaires et même la consommation du papier hygiénique (-8%). 

Bien que la faillite de Lehman Brothers soit considérée comme le détonateur de la 

crise financière mondiale, durant le premier semestre de 2008, l’économie argentine 

présentait des signes préoccupants pour l’UIA du point de vue de la croissance 

industrielle. Autre aspect : le conflit avec le monde rural argentin a provoqué des 

distorsions qui rendent difficile le calcul d’indicateurs et de données qui soient 

comparables dans le temps. 
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Le coût du panier des classes aisées 

En avril dernier, la hausse du coût du panier pour une famille de professionnels/cadres 

supérieurs habitant Buenos Aires et ses environs a été de 1,6% à 3 900 dollars 

mensuels, les lignes ayant le plus augmenté étant l’éducation, le logement, 

l’équipement du foyer et les services médicaux. 

 

Salaires en pesos et en dollars 

En février dernier, le salaire nominal mesuré en dollars aurait augmenté de 10,4% par 

rapport à février 2008. Pour l’INDEC, en mars, les salaires ont progressé 0,6% par 

rapport à février totalisant une hausse de 2,7% au cours du premier trimestre 2009.  

De même, entre février et mars 2009, la hausse moyenne des salaires des 

fonctionnaires a atteint 0,4%, celles des employés du secteur privé de 0,60% et celle 

des travailleurs illégaux de 0,81%.  

PS : depuis octobre 2001, la progression moyenne des salaires atteint 190,6%. 
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BRÉSIL 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República Federativa do Brasil 
 
Superficie 8 511 965 km² 
 
Population 189,6M d’hab. 
 
Densité de population 22,27 hab./km² 
 
Langue officielle Portugais 
 
Capitale Brasília – 2,4M d’hab. 
 
Villes principales  
São Paulo – 11M d’hab. (Agglo. : 19,7M d’hab.) 
Rio de Janeiro –  6,14M d’hab. (Agglo. : 11,4M d’hab.) 
Salvador – 2,9M d’hab. (Agglo. : 3,6M d’hab.) 
Belo Horizonte – 2,4M d’hab. (Agglo. : 5M d’hab.) 
 
Régime politique République fédérale (26 États + District fédéral) 
 
Chef d’État Luiz Inácio Lula da Silva (2007-2010) 
 
Monnaie Réal (BRL) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

BRÉSIL 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
1 350,0 1 414,8 1 434,5 

 
PIB (∆ %) 

 
5,4 5,1 1,1 

 
PIB/hab. ($) 

 
7 341 7 462 7 566 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
11,25 13,75 10,25 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
4,46 6,2 5,2 

 
Taux de chômage* (%) 

 
9,0 7,8 7,5 

 
Solde commercial (Md$) 

 
40,0 24,8 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

170,0 200,0 192,9 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
147,8 212,9 192,6 

/USD 
 

2,14 
 

2,18 
Taux de 

change (BRL) 
au 31/12  

/EUR 
 

2,6 
 

3,28 

 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

27,0 
 

66,8 6,2 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
BRÉSIL 

 
Les épreuves de Dilma ROUSSEFF 

L’actuelle chefe da Casa Civil (poste équivalant à celui de Premier ministre) Dilma 

Rousseff a reçu le soutien du Parti des travailleurs en tant que candidate aux 

primaires présidentielles du parti prévues pour le début de l’année 2010. 

Mme Rousseff, favorite du président Lula dans le cadre de sa succession, n’aura pas la 

tâche facile durant les prochains mois. En effet, elle a récemment annoncé qu’elle 

subissait un traitement médical pour combattre un cancer lymphatique. De plus, les 

enquêtes montrent qu’elle est actuellement créditée d’à peine 15% d’intentions de 

vote pour l’élection présidentielle de 2010 contre environ 47% pour José Serra, 

gouverneur du puissant État de São Paulo et membre du Parti de la social-démocratie 

brésilienne. 

 

Retour en force du chômage 

En mars dernier, les statistiques officielles de l’IBGE montrent que dans les six 

principales régions métropolitaines du pays, la barre des deux millions de chômeurs a 

été franchie, et ce pour la première fois depuis septembre 2007. En effet, entre février 

et mars derniers, le nombre de chômeurs a crû dans ces zones de 7,3% à 2,08 millions 

d’individus. 

Le nombre le plus élevé de personnes sans emploi a été enregistré dans la métropole 

de São Paulo avec 1,045 million de chômeurs. Là aussi, une barre symbolique a été 

franchie, celle du million de chômeurs, pour la première fois depuis mai 2007. 

 

Lourde chute des IED en début d’année 

Selon les données de la Banque centrale, durant le premier trimestre de 2009 le pays a 

reçu 5,34 milliards de dollars d’investissements étrangers directs (IED) contre 8,8 

milliards de dollars pour la même période de 2008, soit une baisse de 39,3%. 

Ce montant d’IED trimestriel est le plus bas enregistré pour cette période de l’année 

depuis le premier trimestre de 2006 (4 milliards de dollars). De même, sur le seul mois 

de mars 2009, 1,44 milliard de dollars d’IED a été comptabilisé, soit le montant le plus 

faible pour un mois de mars depuis mars 2005 (1,4 milliards de dollars). 

Rappel : en 2008, le Brésil a reçu plus de 45 milliards de dollars d’IED. Pour cette 

année, selon la Banque centrale, ce chiffre sera quasiment divisé par deux. 
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CHILI 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel  República de Chile 
 
Superficie 756 626 km² 
 
Population 16,6M d’hab. 
 
Densité de population 21,94 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Santiago – 4,9M d’hab. 
 
Villes principales  
Valparaíso –  300 000 hab. (Agglo. : 803 683 hab.) 
Concepción – 216 061 hab. (Agglo. : 666 381 hab.) 
 
Régime politique République 
 
Chef d’État Verónica Michelle Bachelet Jeria (2006-2010) 
 
Monnaie Peso (CLP) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

CHILI 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
135,6 140,5 140,6 

 
PIB (∆ %) 

 
5,1 3,6 0,1 

 
PIB/hab. ($) 

 
8 748 8 464 8 470 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
5,75 8,25 1,75 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
7,8 7,1 3,1 

 
Taux de chômage* (%) 

 
7,7 7,8 8,5 

 
Solde commercial (Md$) 

 
23,8 10,16 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

16,32 24,09 22,8 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
51,69 51,69 51,69 

/USD 
 

512,0 
 

630,3 
Taux de 

change (CLP) 
 au 31/12 

/EUR 
 

707,0 
 

914,8 

 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

23,6 
 

67,6 8,8 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
CHILI 

 
Présidentielle : le troisième homme 

Plusieurs sondages sont récemment parus dans le cadre des élections présidentielles de 

décembre prochain. Au premier tour, Sebastián Piñera, candidat de la Coalition pour 

le changement (droite), comptabiliserait en moyenne 37% des suffrages, et son rival 

l’ex-président Eduardo Frei, candidat de Concertation de partis pour la démocratie 

(gauche), 31% en moyenne. 

Mais un troisième candidat vient quelque peu perturber le duel attendu entre MM. 

Piñera et Frei. Cet homme c’est Marco Enríquez-Ominami, 36 ans, député socialiste, 

crédité en moyenne de 12,2% des intentions de vote au premier tour. Se voulant le 

leader des indépendants, M. Enríquez-Ominami veut également rassembler avec lui les 

jeunes et les déçus de 20 ans de gouvernements de gauche. 

À noter : Marco Enríquez-Ominami a vécu une partie de sa vie en exil en France avec sa 

mère et son beau-père Carlos Ominami, actuel vice-président du Parti socialiste du 

Chili. Son père Miguel Enríquez était fondateur du Mouvement de la gauche 

révolutionnaire. 

 

Un mois de février de mauvais augure 

Selon les données de la Banque centrale, l’économie nationale a connu lors du 

deuxième mois de cette année une baisse de son PIB de 3,9% par rapport à février 

2008, soit la pire chute de croissance mensuelle depuis mai 1999 (crise asiatique). 

Les secteurs de l’industrie, du commerce et des mines sont les plus touchées. Dans le 

mois, la production industrielle a baissé de 11,5% (plus forte chute en près de 20 ans) 

et celle du secteur minier, moteur économique du pays, de 10,1% (-9,8% pour la 

production de cuivre). 

 

Chômage à deux chiffres à Santiago 

Ce n’était plus arrivé depuis juin 2006 : le taux de chômage dans le Grand Santiago  

(5,6 millions d’habitants environ, soit un tiers de la population du pays) calculé par 

l’Université du Chili a dépassé la barre des 10% en mars dernier à 12,8%. Ce taux est 

d’ailleurs le plus haut enregistré depuis septembre 2003. 
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Faillites en hausse 

Le Journal officiel a publié le nombre de faillites qui se sont produites durant le 

premier trimestre de cette année : 48 contre 28 au cours de la même période de 2008. 

Parmi les sociétés les plus connues ayant du mettre la clé sous la porte durant ces trois 

mois, figurent la compagnie aérienne Air Comet (Aerolíneas Austral Chile), 

l’affactureur Banfactor et Comercial e Industrial Hochschild. 
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COLOMBIE 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República de Colombia 
 
Superficie 1 141 748 km² 
 
Population 41,97M d’hab. 
 
Densité de population 36,76 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Santa Fe de Bogotá – 6,8M d’hab. (Agglo. : 8M d’hab.) 
 
Villes principales 
Medellín – 3,5M d’hab. 
Santiago de Cali – 2,6M d’hab. 
Barranquilla – 1,7M d’hab. 
 
Régime politique République 
 
Chef d’État Álvaro Uribe Vélez (2006-2010) 
 
Monnaie Peso (COP) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 

 

COLOMBIE 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
172,4 176,7 177,4 

 
PIB (∆ %) 

 
7,52 2,5 0,4 

 
PIB/hab. ($) 

 
4 108 4 251 4 227 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
9,5 10,0 6,0 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
5,69 7,67 4,48 

 
Taux de chômage* (%) 

 
11,2 10,1 12,5 

 
Solde commercial (Md$) 

 
-0,82 -5,0 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

20,66 23,12 23,12 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
43,3 45,85 46,4 

/USD 
 

2 235 
 

2 194 
Taux de 

change (COP) 
au 31/12 

/EUR 
 

2 944 
 

3 227 

 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

29,4 
 

65,1 5,5 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
COLOMBIE 

 

Le référendum (toujours) au cœur de l’actualité 

Depuis plusieurs mois maintenant, le principal sujet de l’actualité politique nationale 

est la tenue d’un référendum demandant aux colombiens s’ils permettent au Président 

de la République de prétendre à un troisième mandat. 

Le prochain épisode de ce feuilleton aura lieu au sénat. En effet, la chambre haute dira 

si elle approuve la loi permettant la tenue dudit référendum qui entraînera, si réponse 

positive, un changement ad hoc de la constitution. Mais attention : c’est la Cour 

constitutionnelle qui aura le dernier mot sur le tenue du scrutin.  

À noter : Álvaro Uribe, dont le mandat présidentiel s’achève en 2010, n’a jusqu’ici pas 

annoncé son souhait de se présenter une troisième fois à la magistrature suprême. 

 

Le commerce extérieur du mois de janvier  

Entre janvier dernier, le montant des exportations colombiennes a atteint 2,46 

milliards de dollars, chiffre inférieur de 13,2% à celui de janvier 2008, dont 1,35 

milliard de dollars d’exportations traditionnelles (-13,6%) et 1,11 milliard de dollars 

d’exportations non traditionnelles (-12,6%). Par ailleurs, les envois vers les autres pays 

de la Communauté andine (Bolivie, Équateur et Pérou) ont crû de 1,4%. Dans le mois, 

le montant des importations s’est élevé à 2,63 milliards de dollars, donnant ainsi un 

solde commercial mensuel de -166,4 millions de dollars.  

 

Les investissements étrangers dans une mauvaise passe 

Au cours des trois premiers mois de 2009, le montant des investissements étrangers 

directs (IED) s’est chiffré à 1,57 milliard de dollars, soit une baisse de 26,6% comparé 

à la même période de l’année dernière. Les secteurs des hydrocarbures et des mines, 

qui représentent près de la moitié des IED nationaux, voient leurs investissements 

étrangers ne diminuer que de 2,5%. 

 

Production industrielle en baisse en début d’année 

Selon les statistiques officielles du DANE, la production industrielle nationale a chuté 

de 11,6% au cours de la période janvier-février par rapport à la même période de 2008. 

Dans ce bimestre, les secteurs industriels dont la production a le plus baissé sont la 

sidérurgie, l’automobile, la chimie, la minoterie et la raffinerie d’hydrocarbure. 
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MEXIQUE 
 

 

FICHE PAYS 
 

 
Nom officiel Estados Unidos Mexicanos 
 
Superficie 1 964 375 km² 
 
Population 105,8M d’hab. 
 
Densité de population 53,86 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Ciudad de México – 8,7M d’hab. (Agglo. : 22M d’hab.) 
 
Villes principales  
Guadalajara – 4,2M d’hab. 
Monterrey – 3,8M d’hab. 
Puebla – 2,6M d’hab. 
 
Régime politique République fédérale (31 États + District fédéral) 
 
Chef d’État Felipe de Jesús Calderón Hinojosa (2006-2012) 
 
Monnaie Peso (MXN) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 

 

MEXIQUE 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
893,6 1 006,5 961,2 

 
PIB (∆ %) 

 
3,2 2,0 -4,5 

 
PIB/hab. ($) 

 
8 446 9 513 9 085 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
7,5 8,25 6,0 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
3,76 6,56 4,6 

 
Taux de chômage* (%) 

 
3,4 4,25 5,02 

 
Solde commercial (Md$) 

 
-11,1 -16,84 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

75,7 77,13 79,3 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
163,0 163,0 163,0 

/USD 
 

10,9 
 

13,34 
Taux de 

change (MXN) 
au 31/12 

/EUR 
 

16,2 
 

19,45 

 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

29,6 
 

64,3 6,1 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
MEXIQUE 

 
Au cœur d’une tempête économique 

Déjà gravement touchée par la crise financière et économique mondiale, notamment à 

cause de son imbrication dans l’économie US, l’économie mexicaine a été frappée en 

son cœur économique, la capitale Mexico (District fédéral), par la fameuse épidémie de 

grippe A. 

Le gouvernement, par l’intermédiaire de son secrétaire aux Finances et au Crédit 

public Agustín Carstens, a pour la première fois fait le constat que le pays venait de 

traverser deux trimestres consécutifs de récession. En effet, les taux de croissance du 

PIB pour le quatrième trimestre de 2008 et premier trimestre de 2009 sont 

respectivement de –1,6% et –7%. 

Selon M. Carstens, l’épidémie grippale coûtera au pays –0,3% de croissance en 2009 

(chiffre optimiste), en particulier à cause d’une baisse substantielle de l’activité 

touristique.  

Notons que les prévisions de récession pour cette année varient selon les organismes :  

-4,1% pour le gouvernement, -4,8% pour la Banque centrale ou encore  

–4,9% pour la banque Banamex. Pour freiner au mieux cette récession, le 

gouvernement a déjà prévu des mesures de soutien, notamment sur le plan fiscal. 

Pour conclure, on peut dire que la priorité pour les autorités gouvernementales est 

d’enrayer le plus rapidement possible l’épidémie de grippe A. Ensuite, le travail de 

réformes - structurelles en particulier - entrepris par le président Calderón reprendra, 

mais cette épidémie aura fait perdre de précieuses semaines à l’économie nationale.   

PS : selon les experts, le montant des dommages causées par la grippe A du point de 

vue économique pourrait atteindre 5 milliards de dollars, soit 0,5% du PIB prévisionnel 

2009. 
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URUGUAY 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República Oriental del Uruguay 
 
Superficie 176 215 km² 
 
Population 3,42M d’hab. 
 
Densité de population 19,41 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Montevideo – 1,7M d’hab. 
 
Villes principales  
Salto – 100 572 hab. 
Maldonado – 100 000 hab.  
Paysandú – 86 000 hab. 
 
Régime politique République  
 
Chef d’État Tabaré Ramón Vázquez Rosas (2005-2010) 
 
Monnaie Peso (UYU) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

URUGUAY 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
12,5 13,6 13,7 

 
PIB (∆ %) 

 
7,43 8,9 0,4 

 
PIB/hab. ($) 

 
3 655 3 977 4 006 

 
Taux d’intérêt court* (∆ %) 

 
7,0 7,25 9,0 

 
Taux d’inflation (%) 

 
8,5 9,19 7,4 

 
Taux de chômage* (%) 

 
8,9 7,0 7,5 

 
Solde commercial (Md$) 

 
-0,4 -2,8 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

3,52 4,0 6,3 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
13,7 13,7 13,7 

 
/USD 
 

21,9 24,3 Taux de 
change (UYU) 
au 31/12    

/EUR 
 

32,2 34,8 

 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

22,7 
 

64,0 13,3 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
URUGUAY 

 
La gauche et son programme présidentiel 

À quelques semaines des primaires présidentielles (28 juin), le parti de gauche au 

pouvoir Frente Amplio a présenté son programme en vue des élections présidentielles 

du 25 octobre prochain.  

En présence des candidats aux primaires José Mujica, Danilo Astori et Marcos 

Carámbula, les principaux thèmes de campagne énoncés ont pour point commun la 

nécessité d’une présence plus forte de l’État dans l’économie. Ont été évoqués la 

régulation des importations de produits manufacturés, la levée du secret bancaire  

(le pays avait été montré du doigt comme paradis fiscal lors du G20) ainsi que la 

promotion du contrôle national des ressources, entre autres. 

 

Collecte d’impôt en hausse 

Au cours des trois premiers mois de cette année 2009, la Direction générale des 

impôts a collecté 30,34 milliards de pesos (à prix constants), soit 1,26 milliard de 

dollars au cours actuel, et un chiffre en augmentation de 6,7% par rapport à la même 

période précédente. 

Pour le seul mois de mars 2009, la hausse est de 12% par rapport à mars 2008 à 10,18 

milliards de pesos, soit 424 millions de dollars. 

 

Déflation inédite en avril 

En avril dernier, l’Indice des prix à la consommation (IPC) de l’Institut national de 

statistiques (officiel) a connu une très légère baisse de 0,04%. 

Cette chute mensuelle de l’IPC est la seconde depuis le début de cette année 2009 et 

la première pour un mois d’avril depuis 1961.  

Dans le mois, les produits ayant connu les baisses les plus fortes de leurs prix sont les 

légumes (-11,3%) et les fruits (-7,4%). 

PS : sur la période janvier-avril 2009, comparé à la même période de 2008, l’IPC a 

grimpé de 1,25% (+3,2% en janvier-avril 2008). 
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Le point sur le chômage 

Le taux de chômage national se situait au premier trimestre de cette année à 7,5%. Ce 

taux est supérieur de 0,9 point à celui du trimestre précédent (octobre-décembre 

2008). Cependant, le taux est inférieur d’un point à celui du premier trimestre de l’an 

passé. 

Le taux de chômage était plus élevé dans la capitale Montevideo (7,8%) que dans le 

reste du pays (7,2%). 

PS : dans la période, le taux de chômage des hommes a augmenté de 0,5 point à 5,7% 

tandis que celui des femmes a passé la barre des 10% à 10,2%. 

 


